
LE PRIX COURANT

ces quatre ans, l'or anglais a désap-
pris le chemin des Etats-Unis.

Que l'on juge de la situation du
marché monétaire anglais où ces
£IO,000,000 sont venqs, chaqus an-
née, s'ajouter à la somme énorme de
ceux qlui y, cherchaient déjà de lo in-
ploi, soit une augmentation de
£40.000,000, deux cent millions de
piastres dans les apitaux dispo-
nibles.

C'est ce qui explique les taux
avilis de l'intérêt, de l'argent, à
Londres: ýï p.e. pont- les prêts rein-
boursables à demande ; à 7 p.c.
pour les avances à terme, de 30 jou rs
à 4 mois. Pont- peu que ce régime
durât encore deux out trois ans, on
eu arriverait à faire comm te autrefôis
en Hollande, où les particuliers
payaient tant pour cent à la banque
pour garder leur ar-gent.

C'est ausýi cé qui explique l'avi
*dité avec laquelle le marché le Lon-

dres cherche à s'emparer de toutes
les émissions d'emprunts :'.d'tats;
le chagrin que lui a causé le laýnce.-
ment à Paris le l'emprunt chinois
(le $80,000,00, et l'empressement
avec lequel on y souscrit les actions

Sdes compagnies qui se fondent jour-
nellement pour exploiter les mines
d'or de l'Afrique du sud.

L'ELECTRO AU¶'OGJtAPE

appareil spécial, ayant beaucoup (le
rapports avec le phonographe, et.
qlui s'appelle 1 'élecdro-a utograplu'.

Le fonctionnement de cet appa-
reil est <les plus simples.

La feuille gra.v(ée de gélatine est
appIliquée sur un cylindre métal-
lique et tuise eti contact avec une
p)ointe mousse. Lorsqu'on l'ait tout--
ner le cylindre, il a, comme le phio-
nographe, nut déplacement héli-
coïdal très lent -.et, pendant ce dé-
plaemnent, la Pointe mopîsse, sui-
vant exactement les creux/et les re-
liefs dle. la feuille <le gélatine, s'a-
baisse et se soulève 1)111; oit moins.
Ces mouivements smut commun iqués
à1 des sortes (le touches, et, par leur
intermédiaire, provoquent dans le
fil (le ligne les courants électriques
p)lus ou moins intenses suivant <lue6
la pointe mousse passe sui- un creux
ou un relief.

La bobine du mcepteur reçoit ces
courants d'intensités variables et
les commnuniqîue par induction à la
b>arre (le fer doux, qui en occupe
l'axe et dlonit l'aimantation suit les
variations des courants eux-mêmes.
Une petite pièce le fer-, munie
d'une pointe mousse, subit, de son
côté des attractions en r'apport avec
les intensités de ces aimantations.
Il en résulte (lue la lpointe du récep-
teur a absolumetnt les mêmnes mou-
vemetîtLm que celle (lu transmetteur,
et, comme le transmetteur a un

IParmi les merveilleuses applica- cylinîdre tournant d'un mnouvemtent
tiouis auxquelles donîne lien l'électri- identique à celui <lu récepteur, cette

-Cité, il faut signîalert-otut spéciale- pointe y î'eproduiî-a dlams les pîus
nient celle lui vient <'être (lêcou- minutieux <détails, les creux et re-
verte par l'ingénieur américain liefs de la feuille le gélatine biclîro-
Aiustutz et (lui permet <l-er-matée.

*duire à distance la gravure d'un cli- L'inîgénieur Atîîstutz employait
ché photographlique. tout d'abordl un <ylindre de cire,

L'invention est des plus ingénietu- sut- lequel il p)renauit, par la galvano-
ses. Tout le mîond<e sait que la pîmo- plastie, l'eimpreinte gravée liar la
to-gravure a pour base la propriété pointe lu récep)teur. Maintenant il
de la gélatine, soumise à l'action du est arrivé à obtenir directemnt
bichromate de potasse, d'être inso- cette gravur-e su- la planche de
luble dans l'eau, qtuand elle a subi cuivre qlui sert aux imipres4sions8.
]?influence <le la lumière. Grâce à L'Electro aulographie on- le voit,
cette p)ropriété, on obtient un cliché est un appareil destiné à rendre de
photographique sur- feuille dle gé- grands set-vices. Cotmtme le télé-

-- latine bielitoîuatéc, où les creux pîmone et le phoniographe, lenit il
produits par l'action de l'eau cor- dérive, il constitue une- les belles

-respondent aux parties obscur~es (lu applications le l'électricité.
cliché négatif ou aux parties clai i-es - ~ m ~ i >oîesv)
de l'objet, et où les reliefs, au con-
traire, correspondenît aux parties -

de l'objet qui sonît dants l'otmbre. Il On s'occupe activement àQuébeeodans
Suffit, dès lors, de passer le l'encre les cerclesi agronomiques de la forma-
d'imprimerie sut- cette feuille de Lion do la Société des éleveurs canadiens.
gélatine, pour obtenitr ces itupres. NI le Dr Couture, NI. J. C. Cîmapais, M.

Némê4e (iauvreau. M. Ed. A. Barnaird,
Si~~~~~~~~ pNIa e 1 t< mns< ntcl . Victor Chlâteauvert et quelquem att-

Éhoto-gravttre. tre8 sont les fondateurs de la Société
.ýPo ut reptroduire une gt-avur-e à 1q ui devra faire toute une transforma
distance, l'ingénieutr Anîstutz se Lion dans l'élevage et donner aux éle-

veurs de bétail canadien une satisfactionsert d'un de ces'clichiés sur feuille 1qu'ils récliient depuis plusieurs an-
ý.de gélatine bichiroinatée, et d'utn nées.

LES RIISSECS EN GRliE(E.

Le commerce les raisins secs ent
Grèce est, au point dle vue des ex-
poî'tatioiis, <le beaucou p le p> lus ii
pot-tant ; on petit W' ii conivincre
par le tableau suivant, doinnan t. le
relevé dle ces exportai oný pendanît
les4 tr-ois dernières aninées, :
DESTINATION 1892

Tonnes
Allemagne.
IEtats Unis
Autriche -
Hongrie...-
Batavia....
Belg iue..-
Oana a....
France-..
Gran de-
Bretagne. 

. -Italie -....Pays-Bas..
Russie-...
Suisse ...

4.982
15.800

3.096
704
936

1 865
37.264

52.902
274

11.630
200

2.116

Totaux-... 13 1. î69
Valeurs to-

tales en
francs ... 40.749.301

1893 , 189-1

Tonni

3.864
888

1.499
1.4-14
3.843

71 51tn

17.426
2.804

16. 321-

2.9312

1.371
1 800
2 130)

75 899)
272

19-1570
15.16f

131.506 14-1.286

46.274 650 22.518 890
Ainsi qu'on le sait, la vente (les

raisins de Corinthe et divers raisins
secs à l'étranger est l'ue des pt-ini-
cipales s4ources (le reventu de la
G î'èce.

Cet artiel e ligu tC po0 t- r moi i é d ateu
le cli ifre total les, ex pottiotis (lit
royaume. A ussi, au f'tr et à tue-
sur-e lue le miarchié frant.ais se fer
tuait à ce prod uit, le gouv-erneimet,
hel lénique s 'est -il préocjcu pé d 'oit -

vrirt à la Viticulture <lu I'lp ts
et des îles loîîiennes <le nuotveauîx
débouch lés, pour remplacer celuni qlui
lui faisait défaut sur- nottre terri-
toire. Les effhrts <le la. di jlotnatie
grecque ont dléjà obtentu ou sonit eti
voie d'obtetnir les résul tats sér-ieux
dans ce sens. C 'est ai tîsi <lu' neti loi
votée aux Etats-Uunis a ditiuitté le
droit d'entr-ée sur les raisins secs;
qlue le gouvernceet suédois a ré-
dluit dans la propottiotn <le '25 à 1 5,
la taxe douantière sur ce ién
article ; qlue le récenît ti-aité <le
(conmmerce cotnclu (!ttre la Cr-ice et,
la Belgique a stipu lé la I iblre admtiîs-
sion du raisi n sec destinté à la faburi -
cation <lu viii, et a abaissé à 20 fr.
les 100 kil, le droit qut- les rasins
destinés à être etmp loyés coîtîttie
fruits <le table ; enftin , (lie la supî-
pression (le tout droit d'enîtrtée sut-
les raisinsi secs forme l'une les prit)-
vipales bases d'tut lt-ai té <le coiun-
tuet-ce sur1 lequtel le (3L1iiiel,< Atlè
tics Vienît, de tgtituacilavcg-
celuii <le Sainit leesî g et, qu i
serà prochaiineent souumis à la
sanction parlemenîtaire.

Il estâ noter, <'autre part, qu'aux
Etats-Unis et dans les pays de lait-


